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;'\'oa.~ 'l'eproduiso-ns dan.~ not1·r n IW&t;ro cie 
ce joar, les JWtwelles qu.e- nous arons pu
bliées hitT en supplt!melll, afin de p01woir 
p1·o,lit···r- tlu, co1~.trù~r p't.rti hier (2 trois liewrrs 
.pou1· filw·seil!e. 
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INAUGURATION 

DU 

CANAL DE SUEZ 
DÉP1~f.HES .PrllVÉRS. 

lsrua'ilia 17 no,·emba·e H lwtn·es ·1 ~; 

Aigle et escot•te atTi\'és t•e soil· 5 h:. e·wro
pu. ct anlre:::. bateaux pnssagfla's ,·iendi·ont 
dPtnr.tin . 

[~maïlia, 18now~mba·c 9 h. 30 

llioa· <'• 5 h:, les monat'CJIICS s•lnt aa·a·hés 
:;ut· leurs batf•aux. Deux vapc•m·~ sont an·i
,·és de Sue~. Ht~sultat sali~t'ui~~llll. 

Ismaïlia, ·18 novemur·e ·1 h. :;5. 
Qual'aaùe tl'oi~ navires mouillt>s uu Lac 

Timsah. Hi(•t• :'t cinq hettt'Ps, les Souvet·aius et 
Priuces saluP.s dans Je Lac Tims1h par· la 
Salamandrr paa·tin la v~ille de Pot·t-Suïd, 
f~t ta·ois uflliments dé ~Uel'l't! Egyptiens 
veuus le mè1no jou•· dt! la ~Jca· Ronge nn 
f-ÎX IWIH'PS . 

LESSEPS. 

DiPtCBES TÉLtGRAPHIQllES. 

AGEi'tt;E Il ElJTIŒ 

Ismaïlia ·t 7 novemba·e ·1869. 

Sont aa·rivés ':e soia• à 8 heures cie Port
Saïd et dans r onlt·c suivant : 

Le yacht françai$ Aigle ayant à borel l' Im
pérntl'ice des Franc:.ais. 

Le yacht auta·ichien Elisabeth ayant l'em-
perem· d' Anta·ichn à bm·rl. 

Le yacht p1·ussicn llertlta ayant à bord le 
prince de Pnasse et le prince Louis do liesse. 

Un yacht 1·oyal Hollandais ayant à uoa·u le 
prince H,enl'i de- Ho lia ude. . 

La Psyché ayant à bord Mr Elhot, Ambas-
sadeur anglais,et l'Am h-al Sir Alexander Miln, 
suivi du New Port et du Rapid cnnnonières 
anglaises. 

c.)untr·e g1·nnds bateaux ù vapeur· sont aussi 
. nl'l'ivôs do Suez; ai11si ln C·~twl maritime n étt~ 

ti':..IYet·s~, lt .· ~ u~n·ircs ayant passé dans toute 
sa lougtH'lll'. 

Gra11des rl·joubs:mees . lllumiunlions splcn
didt!S et f~!tl~s cette nuit. Ou ea·oit q:te le Vicc
t•oi et Sl!S A ug11stcs laôlt!S desecnd mnt. 

Alexandrie, le 20 Novemba·e 1869. 

Le Canal maritime de Suez, a t~lt\ i n:nagm·o 
dans tout son pat·com·s; C'est tür grand tt·iom
phe pom· 1\L tlc r.~sseps, pont· la F•·:n1ce, pour 
lo Vice-roi tl' Egypte, pou a· l'humanité toute 
eutii~ re. 

Tl'iornphc pacifique, g'il en l'ut jamais, et 
qni fer·n pJug, pour immol'tnli~ct· le uom de 
l'tir dü Lessl~ps, que cent \"ietuircs rcmpot•!ées 
sm· lüs dtamps dt! bataillt!. 

Le Canal maritime dt~ Suez ct·eu~é et lin·é 

~~la ll3YÎgalion dt~ lOus les r·ays, t!St Ulle \"Oie 
uoun~l!e pin~ <:olll'ln, plus r·apid(•, plus sût·c. 
ounwle :'t la ei,·ilisatioll clè roccidcllt, pour 
all,•a· Sl! t't.!Jl<uHit·u daus l•! monde cl t!clait·et• l'O
I'Îèlll L'ost la s (~eurÎLI~ du conunet•ce et la 
multiplitati•Ht 'le ses rehlious t!lllt'e torts les 
p :-t ys du lllOrhlt~, les pa~·s dt~ pt·o:lueliün et les 
pays tlü fabriqù~. C'est le plus gran:l pas qui 

ait <H! l'ait vers 1(3 a·appt'Ot~lwmeu t dès peuples 
dt•t)llis la tléeou,·erlè d11 llt>UYeau uwn:le. 

C'est. a\·èc '"' o•·gucil hien lt!gitinw que 
nous rt~n·ndi(]lltms~ prrtll' la fi'l':ttlce, la plus 
grauJe partie de l'honllPllt' de l"eutn ~ pt·is !. 

Depuis <lt:ux jour·s, Alexandrie allt!lldait, 
n vec u 11e i m pa Lieu ce 1 h~ \'l'nus'~, les 11 ou vc Il cs 
de l' lnauguratioll. Ln ·17 au soit·, aucune nou
velle n'était t:nco•·e eo1111Ue cu ,·ille. Ce u'est 
(]Ue le ·18 au matin qu't:HJ a cotnmeuet} ;', con
uaita·e les télègt·anunes que uous publions en 
tète ùe nos coloautes. 

Ils se sont sut·c·üdt~s <lcpuis avec rnpiclita ; 
mais comme l'A genee de l' lstlune et le Consu
lat génét·al la'a\"aicnt r·ien reç:u à 3 heut·cs de 
l'après-midi, on commeuç.ait à douter du suc· 
cès, quand est at·r·inSe la dt!pl!r.hc tle ~l'de Les
s~ps ù laqucllo out succ..!dé d'autt·cs dépth:he:i 
paa·ticulières ct quelques lclli·cs atTin!es d' Is
ma1lia. 

Nous nous empa·essous de donnm· à nos 
lectcua·s Jcs uou\'ellos qui nous sont pnl·venues 
bie1· ma tin : 

POUR TOUT OE QUI CONCERNE 

la Rédaction et les Annonces, 

s'adresser au Bureau du Journal. 
.. ···---- - -: -· . ... -·--rr ·- ·--·· -----·-:::r&F7rz:r 

Port-Saïd, le i G not,en~rbre t 869. 

Le 1 n 110\'emhre, à ü heures du matin, 1'.-ti
gle t!tait (~ll YUt~ rle Pol't-Saïd, et dès c1u'il a été 
si~twlé, M. dt! Lesseps s'est rendu à uoa·d. Le 
Yneht Impt!rial est entt·é dnns l'avaut-poa·t sa
lw~ pa1· tous les b:tlimeuts Clui se t1·_ouvaient 
tl ans la a·ado. 

L' [mp•~l'alrice était debout sur la dunette, 
ayant ~l côté d'elle l\tr de Lesseps ; elle était 
tl'ès émue. I..e spectacle magnitlque qui sa 
<h~•·oulail devant elle était en effet bien de na
ture à l't~ i nou,·oil·. Plus (le soixante na,·i•·es 
pavoisés UtJ tüules les uation3, une ville toute 
fra11çaise sOJ·tie depuis hiea· des lagunes de la 
~lüditel't'auée à 700 lieues de la patl'ie, parée 
;'1 loules les ft~nêll'es d~s cou}t!Urs uatiouales ; 
une population composée de rept·éseutauts de 
tou lt~s les uations du mowle, pleins d' ~nthou· 
siasmu ct acclamant la Ft·ance dan .' sa l'UJH'é
sclllalit>ll la plus éle,·ée, en voil1 plu:5 qu'il ne 
faut poul' agiter, cl'uno vivo émotion, uno âme 
Frauçaise. 

p,:udan t louto la journée du ~ 6, les Sou
vca·aius, Princes ct Ducs tie su nt visités 
mutuellcmcut cl, ù chaque visite, des salves 
cl'nl'lillerie reh!rttissai•mt. Ou calculo qu~ le 
vaisst!au Jlollaudai~ a lit·.~, pour son compte, 
plus de üOù coups de canon. 

o~uas l'apl'f!S-midi, till Te Deum a (Hé chautd 
pas· le dc1·gù eatlwl iquc, sua· la plage, en 
pr•~scJ;ce tle tous les iiluslrcs im·iLJ::;. L' Em
pCrt !lll' d' Auta·iclw llouuail le ()l'as à l'Iut
péralrice Eugt~uie, et <·hnquo Sou\·el'aiu était 
accoulpagu{~ du Jrapeau d~ sa Nation. 

L~s Ulémas ont appelé aussi les bômhlic
tions du ciel sur· l' matrcprisc. 

Un discours n été prononcJ par Mousci
grtt~m· Bauea·, aurnoaiet· de l' [mpt!l'al1·ice. 

L'clllhousiasrnc a lHé tt·è~; gr·and. A lïs..;uo 
de b cédmouic, l' lmpéa·atrir.e a ad1·essé le 
téh~gramme sui,·ant à I'Empca·cut• ; nous 
pouyuus cu gat·anlir· l'autheuticita : 

« Je vieus d'aa·t·ivct• à Pvrl-S:ùd en bonne 
c snulé.-lltknpliou magique.-Je u'ai ja· 
u mnis rien YU tl~, pareil da us rila \'Îe.- Les 
• csc:td res sont mouillé.·s er1 1l hm•..; de l:.1 
« ao;~<le.-'1\,ns ll!S Françai:5 qt:i sont ici rft0 1't~t

' tcuî, nussi vi,·emeut qu~ moi, 4ue la :tô!J'tl 
« tu:uupw en pat•eilJe circenstance. Mr B::!hic 
~< vieut de me l'emettre \'Olrc lettre. Je \'OUS 

« embt•asse tous doux. hien tcndt'ement. 
EuGÉNIE. 



Le 17 au matin les bâtiments sont par·tis 
pout· ~maïlia, l"Aiylc en l~lc. 

It.waïlia 18 noYembre 1869. 

Il l'ègne ic:;i, au sujet Ju progt·amme ùe !a 
fêle, rlos incer·titudes. qui 11e rno pel'mettent 
pas t.le vous donner, pout· le momeut, un 
l!Ompte a·eudu sét·ieu x. Voici les faits princi
paux duut je puis vous ~arantit· l'exactitude. 

Ilit3t' à 5 h~ut·es du soir, 1' . .:1 iglc a fait son 
~nll·ée triomphale dans Je lac Timsah. 

1: c!u thou:;insme a ûté très ga·and, sm·tou t 
;.tu chantier ~o 6, où une toula considérahf~ 

.,;'était po.rtéc; ou a acclam,; très chaudement 
l' Impét·atl'ice. Sa Majesté était SUl' la dunette 
tlu yacht; le moment était vt·aiment ~olennel, 

caa· eu même temps que l'A·iy/c!, ,·cnunt tle 
POJ'l-Saïd, uffia·mait la sécua·ité de navigation 
cio la pna·tie rlu canal cornpl'ise enta·e Püt't-Saïd 
Ht Ismaïlia, ta·ois grands vapeurs Egyptiens, 
tout pavoisés, fai.saientleur cntl'é~ dans le lac 
Timsah, ''ena nt do Suez. Le Yacht clo r Impé
ratl'icc a t\Lé salu~ par la Salamandr/3 aaTirée 
iei hier do Pùt'l-S:~ïci t::t pat· lds bâtiHtcnts 
Egyptiens. Le spectacle était n·aiment g•·an
cliose. Toute la nuit les uavil·es p:u·tis de Pol't
S<tÏll sou nrrivés successivement dans 1f: lac. 

A urJe heure, on en compte enYil'on -i-0 qui 
ont heua·cu::;cmcnt accompli leut· na\'igation 
tians cette pn~mièa·e partie du Canal et parmi 
t•ux, Le Pilu~·t! des Messageries Impét·iales qui 
r.ale 6 à 7 mètres et dont la Jongucua· est de 
·HO mèh·es de l'a,·aut à l'aaTiè re. 

D'autres b:ltimnnts sont encor·e attcnùus,caa· 
on ntlhme que l'autol'isation de passel· a été 
rlonnée, ù Port-Sa1d, à plus de soix.auto na\'i-

Un bftliment NorwJgien, aa·t·Î\·é le tl(~rniel' à 
Port-Said, :n·ant reçu uéccs5air·c:nent' Je der
nier numéa·o clan~ l'ordre elu d:!paa·t, a ûté 
blessé, et le Capitaine a ct·u d •.. ,·oh· amcuer 
:\OU pavillon. EspJrous que la ;'!n1·wügc ne 
poussera pas les choses plus loin ct u'ira pas 
tléclaret· la guel'l'o à Mr de Lesseps. 

Diël' soir. J'Impérall'ice est restéu it son 
t..ord, mais la fêle était dans la ville cL sous les 
tentes; le temps rue manque pou1· vous èn 
ren(he compte aujourd'hui. 

Un feu d'artifice, tiré dans la soirt!e de,·ant 
t'ts chalet du Vice-l'oi, n'a que médiocrement 
réussi. 

Ce m.alin J' hu{J~ratrice se rcwl à .El-G uil'dl 
où elle doit déjeuner au chalet du Vice-roi. 

Ello doit re\·cuil· \'ers quata·e heut·es et fail'e 
une promeuadè à che\·al dans l_a ville. 

Ce soit· il sera lit•é un second feu d'a1·tiiice 

qui, dit-on, rloit êtJ·e t1·ès brillant ; puis 
g a·aucl bal au nou\'èau Palais du Vice-roi cl ont 
les décm·ations sont fé~riques. On croit rê,·ca· 
en ,·oyant s•étale•· tontes les magnifieences 
quu déploie Ismaïlia. Je vous en pa·omets 1.uw 
description détaillée. 

L' Eanpereut· d' Autl"iche vient de déba rquea· 
uu grand appontement et commen<!e sa visite 
à Ja ville. 

J'espè1·e ,·ous envoye1· demain le tliscours 
pronouoé pa1· !Houseignem· Baue1·, à Poa·t-Saïd, 
-il m'a promis de mc le communiquer. J'y 
joinclrai tous les détails <fue j·~ pout·1·ai me 
pt•ocurer sut· la jour·née et la nuit. 

En somme, \'OUS poun?z affia·mea· qu'il y a 
un g1-and succès pout• M r Je Les~ eps et pour 
M' Lavalley, qu'il IIC faut pas ouulier. 

-------
Nous complétons les informations que nous 

:tvons données hiea·, par Jcs renseignemcnt.s 
qui nous par\·iennerat ce n1atin. 

Isma1.ïia 19 novembre. 
Hic1• matin, Sa Majesté l'frnpéJ-atl"ico s'est 

rendue à chenil au st•uil d'El Guia·ch. Elle était 
accompagnée cie :'11r cie Les~ eps, des hauts fonc

tionnaia·es de l'Isthme ct d'uno nombreuse 
r.aYakade de jeuues clames. 

Sa Majesté portait une toilette n'amazone 
en étolie éca·ue ; à sa ceinture pendait un 
chasse-rnoudw eu palmier, comme en pot·tent 
wus les c:n-aliel's du p:t)'S. 

.\ El·Guirch, cHa s'c~t arTêtéo quelcrues ins
tants :1 la graudc lt·anchdc (fliÎ domine Je c:mal. 
et a a1lmit·~ le gigantesque t1·avuil accompli 
pal' M' f.ou\Tf'UX, qui a enlevé cu c-et mulroiL 
plus de 5,000.000 cle mt!tres cubes de cléblais. 

L' fmtH~J·ntl'ice, ntwès s' èt1·e a·eposP(! qm~lf]ues 
in:-tants clnus un Kio.sqne trè>s éi0Hnnt qui :l\'ait 
t~lA Jll'~pna·t! pou a· ~~~~. a acc~cplA une collat ion 
:'• la dit·eetion df's lt'a\'aux.. Elle est re,·enun 
()'El Guit·ch à Tsmnïlia montc~P. sm· un dt·oma
dair·e. c>.t. s'Pst rcndtll~ nu chnle1 de Mr de Les
S€'ps. ot'J Plie a rf•çu les dames d'Ismaïlia. 

Ilemontau t cmm i te su•· son clt!Onuula ia·e, P-11e 
est t'f:\'enun ;\ l'c~mbal'cac!èrt::' ct est t·etourn(!e 
à hm·cJ clc l' 1 igle. 

QuelcpH•s heru·es aprè~, l'fmpé!J'atricc rles
CP-nilait de nouw•nu à tea..-e t•t vi:;ilait la \'Ï Ile 
d'fsmaïlia a\'t~c J'Empf~l'~llt' cl'Aul•·ir. lr~. 

lis étaient sni\'is pa•· le Prince clc~s Pays-Ba~ 
el J)UJ' le Khôcli,·e, conrluis:-.nt lui-m~rnc un 
petit panic-n· dans lequel s€' trouvait le Pduce 
royal rlP. Prusse. 

Pendant cet-te promenadP. en viJIP., les Pc'in
ccs, l'Impératrice ainsi qtH: Je I<hédivc ont été 
tt·ès acclamés. 

Le soia· a. eu lieu, au nc1u\·eau palftis situé 
pt·ès de l'usine tles caux. le gr·an·l hal douué 

par· Je Khédive el attf]uel ont assiste! tous les 
p1·inces et un,..Jnftlueawe énm·mo <le · pet•son-:· 
nn~es de distinction de tous IP-s pays, ce fjllt 

fai5aif, cie cette mte, une réUIIÎOil UIIÎCJUe au 
monde. 

Je ne pomTai vous Nl r·nwlre compte que 
lol'sque lt~s .~mol ions dn l't~ltc soit·~e sP.r<ln t 
calmt~<!S. Ga·ace à la dt~plorahle orgilnisation de 
ln fMe. la foule est dt!\·enuc une r.ohue efl't·o
yable. On m•trail cb us lè palais t•.ouune dnns 
uue place pl'ise .t'assauL. Lûs hufrt·:ts ont tHé 
lilt6t-al~mcmt pillés. Tuut t~ela tH: nlus étonne
l'a que médioel'crn~n t. 

L'ImpP.a·ati'ÎcP. était r·:•youn<wln dt~ he~enté 

ct de satisfaction. 1~11·~ ,\rail c·,;u,·c•·to de dia
mants; Elin po•·tnil une r·c.!.Jc de 5alin cN·ist~, 
recounwte d'uue ga:œ dn mt~nw coulc~ur·. 

constellée d'étoiles. Elle a pt·odnit un gTa111l 
effet. 

:\ujoul'Crlllli ù midi, dûpaa·L pou•· lP" Laes 
Amc~a·s. l'J iyll~ ma lt~lt~ a\·t~c l'lmp~r-.lli"ÎCe qui 
''a décitl.ement jusqu'à Sum~. 

P. s. Au rnomout nù jc: VOliS Acris i8 uâ
timenls sont :lf'ri,·,!s cie l'i.tl't-SaH tians le be 
Timsah. 

Le Lati(,qni s'était ~choué au kilomèlt•o ~8. 
et qu'on nvnit emmené 3 Kantat·a, est :u'I'Ï\·1.! 
dnus lo lac où il s'est éclaoué de awtneau. 
T ... e commandant tost toujom·s Anglais. 

Dans la jom·n~e d'hier·, 1\tr de Lesseps a 
l'eçu l~s il~putation:; sui,•<mh~s: 

La Société pour l' e'llCOU1'Ufl' me·nt dt! l'in
d-ustr·ie et du rom.m.erce en Ru.s.(j-ie. 

La, Compagn·ie llus8e de 'ltalJigation à 
vapeu,r et du Comm.P.rce. 

Le C01mncrce de la ·v·illc d'Odessa. 
C:cs dilfét·eute.c; députations ont remis des 

ad •·esses. 
Uue mûcJaiJie commémorath·e de l' luau

guration a été frappée en rhonneur tlo 1\tr 
de I..esseps, il qui elle afété offerte hier. 

Mr de Lesseps est au comble de la joie ; 
il est f~ttS, applaudi, f~licité par tous. 

Rien n'a encoa·c été tlislt·ibué en fait tltJ 
décot•atious. li parait que c'est à Suez <tue 
se fcr·a la dista·ibution. Aussi .)es aspirants ue 
pet·dcnt pas uu instant de vue les Sou,·erains 
dispeusateua·s des ortll·es enviés. et s·assurent 
les premiers raugs ; il y en a même qui ~lrcu:
nent. Je chemin (le fet· poul' retenit· les bonnes 
places à Sue1.. 

Nous leut· souhaitons sincèrement d'arriver 
tous à l~mp:;. 

Suez, 20 noYembrc f 2 h. ! 1 
Khédive Behic Dupiu a1·rivés hier a\·ec 

beaucoup d'in,·ités . A-i!Jle avec fmpét·atl'ice 
arl'i\'és aujourcl' lwi 1·1 heures, aut•·es naviru 
a a· ri \'t:•n t. 

HE VUE og LA Pfti~SSE EU llOflÏil~NNÏ~ 

11 i1-a 1-IIu'ira pas !-li ia·a !-Qui ?-Ln Snl
lan.-Où ?-à Suez.-f:'C'st di~cidü ?-C'est déddo. 

C't~st ainsi 4ue ~p Paul Bu1·y tct·mine so1c 
ur·(Ï~~]e D,1Ul'SC, cJaus ln Ull:lH~I'Il cl:1 p,;.:Jlli'O tf11 

i llü\'t!lllbi·e, eL e'e.:;t aassi l'impr·e.L,tdll (lUC 

uous a\·ou~ Üpl'ùU\"1!<.! cm cL!poaillanl (; _!~ jou•·
naux du 28 octobl't~ au 5 no,·emut·c qui awus 
sout pan·euus pa1· 1è c!es·11iet· coruTi8l' . 

Peudant (:elle périodï!, le.-; \'t.!l':;ion.i le!i plu~ 

coH(J•adit:loit'èS out ec,ua·u sur lo \'uyag-o du 
Sultan Cil Egypte ; flewbut qtan )es t,11égram
rues de l' Ageru~c Ha \':.lS pcudtaicul. puua· l'ab:i
lcutiou du Sultau. <:.eux des ~ulres agences 
télégraphiques pcnchaieut pour Je cout1-aire, 
ceux surtout qui arr·inaie;lt d' .Auglet~rr·e et 
d'Autriche. Laissous do:1~ les <!unh·at.lictiou:) 
qu unL a~itu Ja prc~se <) ce !)Ujd, el Loruou~ 

nous à soumettre, ~ nos lceteurs, tes apprécia 
tious •1u' elle a th iles :illl' le voyage projeté ou 
su1· les causes qui peu\'uul avüh· motivé sou 
éxécution ou sou iuéxecutiou. 

La Gazelle de Fra IL Ce elu ~~J octoln·c, l!Ou
saCl"t} sou P1·emict· Paris aux é,·ëncmeub d~.~ 
la Dalmatie, t!lle fa il t·ess(,,·tit· les clangel's qui 

peu ,·eut eu a·ésultca· pour l•Aull'icht: et elit.' 
ter·miua sou :~rticl~ IJUl' la ph1·ast:: suinAill.e, qui 
résume son opiniou s tt l' le ,·oy~age ,·l•t Sult<'\u 
en E•·rvJ)te : "·· 

• C'est l'lwut·c que l' Etnp!.!t"t!ltr d' Auta·ich~J 
~ a choisie pour allf!t' fah·t~ cot·tège au Sultan, 
(< cu Egypte, êl assiste•· à l'a La isscauc:ul du Yi
' r:e·l'oi, saehant bi~11 c1ue ln coup qu'ou mé
« dite de pm·fcr• an K!tt~di,·c c;;t sua·tout dil'ig~ 
(( conlt't' la Fnutc:e. » 

Le Jou,rnal de l)aris# du 1 o:r noveml>tc pr~
tend C( IIC e' t~St pmu· <.UJU ifli)P.r 1 'dfct de la !>l'é

senn~ do l' Impt!a-atdce defi Fccm~~ais chez soa 
ynssal. que lu Sultan a ,.,;solu de se t·eudre :i 
Suez. 

« Tawlis CJu·cu allant :\ Cona~tantinople, dit 
• cc jonnaal, l' I mp:!t·atl'icc uoutTÎ8sait le se
« cret tiessniu d'apaiso1· le diff,~a·ent du Khé
<< dive el du Sultan et de se dounct• la gloire 
" de la a·écouciliation; il paa·att qu'on s'était 
<< 1lallc~, à Coustautiuople, de la décider. à for
• ce d•&~tteutions et de pa·evouauce~, à bo•·nt!a· 
« ses voyages au llos1Jhore et. à u'allea· JJOint 
11 reltH·ea· de sa pa·ésH&We la cérémonie de l'i
« uangua·atiou dt! l'Isthme de Suez. Que s'ost
\( il passé 'l Nous l'igno•·ons. 1\fais Je Sultan ne 
"s't~st pas a·écouciliéa,·ecleKhécli\'e, et l'lm 
\( pét·at.-ico e~t eu Egyptc où elle \'3 •·endre au 
& Vice-1·oi le mème honneua· (fU'elle a rendu 
4t au Snzcl'ain. 

(( Oélnil pic1uaut ! Tanrlis que l'Impératrice 
~ e:il eu E(!ypte, notre consulg-éauhal, l\1" Pou
" jade, est id oecupé t't ~uoi ? A plaidea· par 
& de,·ant Mr de La toua· cl Auvergn~ contaoe le 
' KluHi ,.e et à. démoutt·ea· que r Impératrice 
' n'aurait pas ùû aller à Suez. » 

Pt·esque tous les journaux cl• Pa1;s ont 
repa·ocluit la nouvelle. donnée par la Oorru
powlan,ce dl, Nord-Est, que le Sultan atten
dait l'arl'ivée de l'Empereur d' Autrit1he pour 
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d~ider :;::: so~ départ ~:;;;!D'Pie:~-- • facile enll·e le Kbo!clive et le Sultan, s'ils 1 « d'auh·es soutiennent, a\·ec plus. de vraisem• 
qu'eu ce cas, il emrnenet-ait avec lut tout le ' pou\·aicut se voit• et s'expliquet• vet·bale- 1 « blance, que l'empe1·eur d' Autru:he ne vou .. 
Corps diplomatiqu~. « meut tous les deux; c.l'autre:J, au contrui&·e, cr ch-a pm; ri~quet· de co~pa·omett~·e le. but 

(( estimant peut-être que le langage ot•ieutal w de son voyage par une mte•~ventlOD 11 dé-
Le journal de Paris que nous venons de ' est trop pompeux et trop imagé pout· ~ta·e « licata. 

citer plus haut ajoute : « U est donc possible 41 expansif et cot•tlial, sont d'a,·i~ que la <~ Quant à p1·ésent la décision est prise, et 
• de croil·e que le conflit .P.enalant euta·u le « t'é\!onciliatien ser-a t>lus. aise.'c dtt loan (IU.e de • ora c'

1
tc tléJ.à tous les hauts Jle.rso.nnages J.é-' Sultan et son vassal lu Khé<.li\·e, aura, en 

._ Egypte même, où sc trou\·er~mt •·éuuis les ' pa·ès. (;'est. une (JUesta~n a soume',LI'e " un «signés pout• accompagnede padtcbab. 
c l'erwésentauts des g.randes Puassan~es, uue ' conga·ès de mOt-nlaste plutôt que tl hommes a ALEJ:. BONNEAU•. 

1 · L '· d t 1 n tl p 1 « politiques.» . . 
4j( so utaon a mamt!re ou sa a - ac aa . . .. . ,. " . 1 Signalons cncote les deux ahnéas sun•ants. 
" accueillct·a sou Souvea·aiu détea·miucra ou Lo Gtw,lots ne croat. pa~ au .vo)~ne, .. a e:da-aits de la Correspotldance du. Nord-Esl: 
._. bien une crise, ou bien la a•ept·ise des bous résolution 'lu Sul laa! est bten. pt·ase, al u u-a · « La l-tussi~ ct l' Anglet~a·t·e sont les seules 
~ rappot·ts. C~la YauL encore mitmx (JUe l:in: ~~~s en E~y,,tei;l ~i apt·ès ce JOUrnal nul ne • grandes Puissances qui se maintiennent 
.c ce1·titude ou nous nous ll·ouvous dcput;; SI tguorc UUJUUI't tua. . , dans la t•ésel'\'e à l'égard de l'inauguration. 
c longtemps. )) • Mais, :•j_o~te-t-il, le motif qui a Jn·ovoc{Utl .\( c.lu t·anal de Suez. L'Angleterre y set-a repré· 

La Gazelle de France et la Patrie s~ ~ont \( celle d~,:asaoa.a . du Sa Hautesse est motus c sentAe au moi us pa a· sou ambasS&deur l 
chat·gées, ù peu pt·ès dans les m~mes tea·mes, (( comau, le ,·ou~t : 41 Constantinople, mai:s le gou\'ea·noment a·usse 
de fai&·e conoath·e, à leu1'S lecteurs, la ma- ., Cédant aux a\'Ïi amicaux des puissancAs, • ~e IJoa·ne à l'en\'oi de si~ employés des dif-
nièt·e dont S. l:l. le Khédi\·e rccc\·t-a S . ..M. le • ALtlui-Aziz a compl'is qu'il ue fallait pas « féa·enls mini~l~t·es. Cela e:;t cat-actéri:;tique. • 
Sultan. il envenimcl' une quca·elle de natut·o à a·é\'eillet• On lit <laus le Viest de St.-Péterabourg 

Lo premie1· de ces journaux s'expdmeaiusi, "la fJU~stion ,r~dcut, a~i Jll'or?qu_et· l't:xpl?- dui3 et 25 octobre : 
dam; sou numéa·o elu 30 Octobre: • sima d ,un.euutllt. clonl al .sea"cltt bten chfta~~•le ~ Le Vice-roi d'Egypte a alloué une somme 

« Lorsque le Vice-roi d'Egypte a été intêwrué c de pret)<!l~ _le r~sul~at /i~t~t. • Le~. 0~·~~~·: de iOO,OOO fa-nues pout· le \'Oyaga d& i~ lJCf· 
• de la t·ésolutiou prise pat• le Sultan <.l'allet• taux ont 1 orctlle hue •. uu pt.ut leur due, a\l.C sùtmes que le uou,·m·nement russe aua-att en-
• iuaugua·ea· le Canal de Suez, il a aussit<\t cea·titu.le tl' êtn~ compa•ts : « A bon euteudem·, ,·oyée3 pou a· a~:!hstea· à l'iunugurntion du ca~ 
' assenabl~ ses conseillers pom· leur <lemandea• salut ! . . . nal de Suez. La Gazette de la Bourse croit 
"ce qu'il a\·ait à ÜlÎI'C. Mr Alex : nounuau, daa~s. ~O{Ju-,wn. Nu~uJ- savoir· et teui&· cl'unu soua·ce certairw •tu'aucun 

« El lU~$ ministres out mis un emrJI·esserntmt nale, e~t h·::luc•!up plu:; vat" l ér;aa·,l ti.u. Sul- cie nos miui~t~a·cs u'a tt·ou\'é cette ofth~ con-
.. plus gt·aa~d encot•l• llCut-ôtrù fr !ui con:iei.llet· tau que ses conta·èrcs. clio la prcs~c P.:•ra:;aennc, lormu à ln diguité du J.tOUvca·nement. a·usse et 
• de s'iudmct• tl~\·aot. la volont~ souvea-:uue. et ~~ pt·m~cl :wec '~;l_a~ar~c.uce la. '.lde.nse cl~s que chaet.m d'eux a alloué pou•· lù ~·oyag-: de 
c c~u~ d'entre oux qui le pou$saieut lu plus rlr·utts du S. A. le 'l<.c-aoa à prcsulet seul à ses I'CJ>I'esent::ants des sommes qu1 aet-,ueot 
• à la a·ésistauce out éLé ceux-là ~ussi qui l'out l'iuaugtll·atic~u du Canal de Su~z. . pa·iscs sut· le h·ésoa· public. » 
« cuwagé le p.us ,·&\·emeut ti cédct·. f\t~rès a\·o.u· constat.'~ <JUC, st la fumtll~. d(' L~s extraits que nous venon:i ,to fairG de~ 

«Le Vi<.~e-l'OÏ, fai:;ant llo UU(:t}ssilti \'Cl'LU, Mr~~~mllt~l-:\1.•, ta·op ~~~··eocf;Upee do -~·~s ana_u·c~ jout·uaux ~ua·opécus cionuen~, _il nous par~tt. 
• recevra donc le Sultuu a \'CC toutes soa·tes pm ~onnellt!:s .• ~ II~L~.ouuu ~~., ouhhc trup , sou une idée assez exacte des opnuon~ contt-adtc-
~ d'houutmrs. ll se ftH·a aus:)i petit que pos- veut le~ , .• ,~,~ mte&'t!lS de 1 E1-n·pte, elle n .e~a a toi rel\ c1ui se sont pa·oduite:i sur la \'O~·age 
" l5iblo, atiu tl'échappet• plus lacilemcut uu pas fll()IIIS hut d·~ t;l'(\l~d~s cho~es Slll' la neau~ JWOjeté de s. 1\1. le Snltnn en Egyptu. Noua 
" .:oup c·1ui le aueuaco. Ltwt·e tlt!$ P~w•·aous. Apt:t!s a\'Oll" a·uppelé lf.ue a•·rêtet·ou:; l~ no~ citation~ Q son sujet . 

.M r cie l..esseps n trou \"t~ claus Jt~s :SOU \'CI'DliJS 
• tl a pa·t!pat·cl la ft!.to, mais il ~m .... lü in d' êh·e de l' Egypte tl~s protectelli'S et _tics collabor-a-

« culëtu -Aul>rv-b'\mt;anlt. ., teua·s I'OIIt' sa ga1uule entt·epa·tse, àtr Alex : 
I.e Co·n,sti.tatio~ïL·nr.t,lc Nationa.t et le jour- llouueau continue tle lu manièa·e suiyaule : 

ttal des Débat.-; secl'ui.sut eu mesure de puu,·oit· cf i 
• 1 · « L' Egyplt~ a cont .. iuué pout· p a·ès e ( eu~ 

êttiit·mc•• que c.J u'cst qu'apa·ès s ètt·e cousu Lo " cents millions au pc&·cement du canal ; elle 
;u·cc l~l"clau;ois Joseph, qu' Abtlul-Aziz pt·euch·a 

1
• · :\ 

Ullu l"tbül\lllOll uéfiuill \'t1 t·clati \"t~lllCU t à !'UU 41 a t"Xécuh': tics \'OÎ 'S t'ct•r·éc~S pout• Ullll' '' 
"'~)ve"e. Le prmniet· de ces jou,·n~ux n' t.oxprimu « l' &gyplt>~; · elle a la'l.tnsfm•mti le I»>I't ela Suez 

.; 
0 

t • [ • .a pout• l"<tpru·opt•ier à Sa tft!:ili.uatiOU UOU\•clle, 
aucuu opiuiuw, ae Natt.oua , au t~outt'l.lll'e, se • et voici tlu'ap•·os tant do sacl'iUccs, le Sultan 
p;·uuon(·e pu ur l'austc:utivu. « \'ëut, dans son éta·oil OI'J{Ueil, ra \'Ïl' au Vi· 

" Si uous avions \'OÏ~ aux. clmpiLa·e, dit-il ., ce-t•oi le rwivilége de fuh·o, a.ux hôtes illu:;-
" daus SOU llUUHh'O du ~0 ÛCtoÙI'C, UOU5 , ta·es COO\'OfiUÔS pout• célé!ba•ea• rachèVClllCllt 
" coul)~illot•ious au Sult.au du 11~ pa:i :->t1 tlèa·;ua- " de celle œuvre ga·audiose, les houueut·s de 
..: gt!a· ct c.l'aa·rètea·, _à distauce, le~ h~sus. d'une \( la solennité. 
'" l·éconciliatiou qu ·un a IQ tua·t th~ lut pa·es~nt_,,. 

1 
{ . · 

, commo devant èta·e assua·,!e :;i la .Su,/tuni.eh (( Q11'a donc fait !e paclidaah pOUl' t.gatame,· 
" mouillo dans les cau~ d' Alcxaucll'ie. • « uue pnt't!i!h~ pa·éteialion? U s'est opposé peu 

<< chut des a md t~s c~actiét·t~S au pea·c~meut de 
Dans sou numéa·o de la veille, 29, le m~mc t( Pisthlllt! dt~ Suez il a susd é ;\ Ct~tle cnta·c· 

jou&·nal disait, tl' après le JVun.tlerer, que lo <t pt·ise, acdanuh~ pa1· tous les peuples, cles 
voyage du Sultau a1wait youa: IJ':'l non pas .. clitlleulte··s :-ans C(,.sso a·;~nou,·clt!es, ct s'il a 
d'humilier un vassal, muas d atTl\'ct· à uuo :& tloturè t~'lfill son contt!nttHnmat, e't:~st c1ue 
.-:ntente s,H' les difficultés q,ui out su1·gi. (( rléft il s.; ta·ou,·:~it tm prtiseuce du fait ~c-

41 Le Khédh·e, ujoutait·il n:ayant pu se ,~ conwli, t'JlW lmflueuce cie la li'r-anco agas-
,. d~~idt!l' à s.o t•cratit·~ à Constantauople J>Oua· Y • sait avet~ uuo étu:a·git~ ca·oi;santn et crue l'An~ 
• U!UOll\"t.llt:t' ses houuua!;~S au Sultan, celui-ci & crlt!LClTU, tl.-~ ;.ruua'l'(! lassu, a\'ait cesst! elle-
\\ :i'est. a·appelé. quo Mah~mot n~at·cha \'ea·s lu (( ~H~me de fot;Li!ier 1~ Sultan daus sou mau-
• montagne qut no ,·ouhut pas s approcher· de ~ ,·ais ,·ouloir. 

" lui , Voil~l le~ titr·,~s du paflichah, tous ses titt·es; 
tt Son pt·ojet, . cliL lu ~tWrc~poudant ~~u (( mais Ahtl-ui-Aziz mst (,-, seigneu1• do t' R~Yil-

• lVa·ndt·re·r, ~twaat ùo tliJltu·uamtn· Ismaal- 41 tt•, lt1 suzerain elu Vi(~e-t•oi, et c'est ela 
u. l'adaa à mou tet· à hùnl tlu Sullcu,-iell .. et ~i Y • C.t!tle qualilP- qu'il va so t•entl•~~ à Suez, I>OUI' 
c J'emvlit• :->es cla\'oh·s de f~auLJ, sans . ctu~ lo " écm•·tea· th!dugueusemcnt l:imaïl- Pacha, eu 
4& Uh·an as:,islùt, à l't:Utl'e\·ue. Und t01s ce «disant: 
"' pas ft·auchi, on ~si.;P,ra lt·ouv~r uu. aa·t·auge- • Aa·1·ii·1·e t ce sol est tl moi : ce nou\·eau 
"< ment qui con,·ienne aux lieux pat·tles. .. a hosphoa·e qu~ u.uit l'OI'it~nt. ;\ l'Occitleut,. il 

c Dans une eia·r.oustance aussi solennelle, u. est 111n pt•op•·uHe et non la twnun ; C;es pt·m-
c au momeul où tant de tétes couronnées, c CcJ:.t, ces :-.oun~rains, c.:~s ét&·au~m·s cie distiuc-
• tant d'hommes politiques, ~mt.. d'ill.ust:-a- « tion, accoul·us dt~ tou les les p~u·ties ct.a mon· 
... tion:s du tout gem·e sout •·euuas, ou 1 on «cio, c'est•\ moi qu'ilappaa·Li~nt cie les recevoir 
• fêle un d~& plu$ ga·auds én~uements tle , el non pas à toi, fils d~s escla,·cs de mes 
• noll·e époque, l~'est-i~ J>as . puét·il <!e se « gloa·ieux l)l'~déce:iseua'S. 
c pa·éoœup+w tlù petat~s toa·mahlé:;. go~htf(Ues " Peust}-t-ou, à Constantinople, que c'est 
c et de .,ader cle ''asselage à celut qua neut , au moyen de pa·oc~dé:; ='i hautains et si bles-
1f: de créea·le canal cie Suez? • • sauts que le Sultan a·essel·a·e•·a le faiscoau si 

Le Journal (les Debats, du 29 Octobre, (( difficile à maintenia~ de:i pay~ et rles peuples 
ne s~ pa·onouce pas: t< qui cmnposeut l'empia·a ottoman? [gnore-t-

• Cette question, dit-il, pardlt pr~ndre des « on, dans les palais de Stamboul, ce que peut 
c proportions politiques, s,il est \Taa, comme c le sou,•enir rlo l'otlènse ué\'Ot'écJ cu .seca·ct, 

... on tlit,que plusieu&-s Puissances, s'en m~lt'ut, « et la fot·ce d' eXIllosion de la poudt•e dans la 
" et essaient, les unes de retenit· Jo Sultan. ~ mine pt·atiquée sous les a·empaa·ts t:t 
4( les autres de le déterminer à paa·tit·. On • L'injustice jointe à la violence caractérise, 
c a toujours en vue, dans cette atTaire. lrs « nous le répétons, la a·ésolution du Sult.au. 
" rappot·ts un peu tendus •aui existent entre « Quelques coa·ruspoudauts espèrent enco1·e, 
• le vice-roi d'Errypte et son Suzerain. Il y a (( il est "rai, c1ue 111-ançois-Joseph, faisant en-
• des pt)I'SOune&l) qui s'imaginent quo la c tendra à Abd-ul-Aziz de sages paroles, le 
• riconciliation serait plus prompte et plus « détournera de son Yoyage eu Egypte. à!ais 

ASPECT DU MARCHÉ. 

Bo~s.-Notrc l>out·sa a été général~meat 
calme pundanl la huitaine qui vient de s'écou
le•·, on s'y a·essentait du dépaa·t du uombre 
,l'habitués qui étaient allé~ asaislet· aux fétea 
d~ l' bthme. Quelques aff:tires ~e sont tr:\itéet 
néanmoins daus lt!s pl'ix de ·13 3[.{. à 4' llOUr 
cent. et eU,~:; am·aient été certainement plus 
impoa·Lantes, si l'apparition de bous à l'écbé
ancd du 18 No,·embL'" HJ71. échéance qui 
u'a ,·ait pus pa a·u eau~oa·e sua· lu marché, n' é
tait ,·euue art·êter les preneua·s.-On en a 
conclu natul·ellemcnt qu'uue nouvdle émia· 
sion \'enait d'avoia· lieu et on a \·oulu \'Ob· 
l'effet qu'elle pa·otluit':lit. 

Sans aucun cf(Jute, la nécessitl! de pourvoit· 
au paiement rles etfarlats n'est pas étrangère 
~\la mise au jout• de ca noun~l Uflpoiut de la 
delle flottante. Pour chan,.;er, on fait toujours 
la même chnse ; c'est U\'CC l'at·~ent rlu Paul 
qu'on puie P!e&•t·e et v fee ·versa. Le publ~~ n'a 
pas à se plauuh·e du t•oste, car ou le J>aae, et 
mieux qu~ jamais, attendu qu'une maison de 
banque do la place ac.-auitte les etfadat:s, à 
bua·eau ou,·ert.-

EMPRUNTs.-Pcut-ou a·aisouuablement ~·oc
cnpoa• de ,·aleua·s c1ui, \:ommo le~ emprunb 
E •vpticus, ne donnent (rue ~ à t 0 pou·· cent 
d:·a·appoa·t, quaaul on peut e:;comptoa· des bons. 
à i 4. llOut• cent? Bddeuuneut non ; aussi u~ s~
gu,.Je-t-on, de loin cu loin, qud quelqut~s ope
ratious peu impot•tantes eu emprunt -1868. Uua 
ch·<~onstaut~e qui \'Îtml ~ l'appu~ de notr\3 o~i
uiou sm• les <!Uuse~ cie 1 UUSleuttOll du public. 
c' e:;t la silu<aliou "des cou1·s actuels.- 0 u <~ote 
76 au comptant et 7~ t à l~t·me, malgt'd l'a~
p•·o•· he du détachement du COU flOU. 

CHANGI-:s.-Nos change:;; sc sout maintenua 
formes. c·ett : sema iut-, et un peut même consta
tei· UUtl haussd, surtout tians lt!:i dot·nii:t'S juua·;;
sua·le:i prix cie la ~emaiu.:~ .r>a·écé,leute.-La·· 
caus,~ pa·incipafe en ust clcua.·; la calru~. q.1u lt!~ 
nouvelles p~u fd\'Ot·able~ de Livt~t·pool, on~ 
ament:i ~ua· cc ma•·dt~ dA cut,m el uu t>eu rtlki;il 

dans le a·alenli;;semeat d'atfail·.:;; 'lui ~t dft aux 
fètes de l'isthme . 

---------------------
F AlTS DIVERS 

Con:stantinople-Pera, 4 nO\'., 5 b:, 20. 
« Pour de:s raiso1's de haute con ven ance, !e 

Sultan n'ira pas en Egypte, oise fera repré-



ae nt er à l'l)uyel'tUI'~ du can~l de Suez. • 
r. P.tt~ <Mnèchc en tt·ois l ignes contient 

les nouvelles les plu3 grave3 :Jl.P nous ayons 
œç ues depuis hier soir. 

S i 1e S~ltan ne se renJ pas en E3'yptc, 
c>~ at rrue l'action de la France, de l' Angiei:Cl're 
et, en dernier lieu, cle l'Autriche a été 
te ll ement pressante à 1 a Pode, que celle-ci 
a dû céder. Tanl mieux! Par COIIli'e, si le 
Sultan Orl veut pas se fairo rt.!présr.nter à 
l'i niluguration de l'Isthme de Suez, c'csL 
quf- le Sultan ct son gou\'el'nemcut en 
"t·eu lent plus que jamais au Viec-roi, c'est 
que le conflit Turco-Egyptien a rcgngné, de
pllis quelquej jours, ce qu'il avait si heut·euse
meut perdu de sou inlensilé et de sa gra..-ité. 
Clio~e niJligeaute 1 La P01•te Otlormwe consi
dère sans doute le Cabin~t des Tuilel'ies 

comme étant trop iuf~ddt3 aux intt!rêts pcr
sonneh du Vice-ro1 d' Egypte, pou1· se croiro 
obligée de lui révéler taule sa peuséa et 
tous ses projets à l'éga.rJ de l'Egypte. De 
cette façon, ce n ' esl plus ::;eulement l'Angle
tP-rre qui jouit à Const 1 u tiuople de pl us d' i:l

fJuence que la l<'1·ance, mai~ la llussie t~llo
mème qui est pt·ésenlemeut plus écoutée . 
Qu'en ré:iultera-t-il ? Hélas ! rieu tlo bon ni 
pOUl' l' ()fient en pal·ticu}iet•, Hi j)OUl' }a paix 
guropéenue on général. 

(Le Pal'lement ) 
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irance à vue . .. . . . ... ~ 

• 3 mois 1 oanqu,e. j 
t ~ommerce ( 

~hi .~ 

95 ~ 
U5 .[ 

~21 

525 
52i.) 

OBLIGATIONS . 

à 
à 95 ~ 

à 5 2'2 :t 
ù 525 k 
à ~'26 

Mallieh, Alinistf.re des Finances. 

~héanc.e ·1 à 3 mois . .. ·1 i. - à -14. ~ 

' 3 à 5 « 1~ - ~ 14 ! 
(t !) à 9 • 14- ~ 

(( 9à1~ (( li.- ü 

« ·12àHi « ii- à 
' 15 à tB « ~4 A 

t 8 à. <2 ·1 & ·t 3 ~ à ,, 4. 
<< 21 à '2l, " 1 3 :t à ·14 
c 2i à 27 ' .) -
( 21 à 30 « ù 
.. 3 ~) à 33 Il - .-~ 

Bo·us des Vi.llage:J, 

~béance cl u 8 Janvier 187 0 15 :\ ·tG 
c ~ 1871 

.. ~872 

(( i873 
« • .. 87 4 

ii ~ :l 15 
13 t à 13 ~ 
1~ i a 12 ~ 

à--
• « 1875 
' 1876 

FoNDS PUBLICS 

l ' A Yl': :U~::!:T 

1!::...1p~· a1\t-!. 1 ne;; C')Ui'(':S S . 

18.1S"J. . . . ; IJtfJ )kr 1\ I I> ' 'S - kr ï h ro 
] .llJ ~ • • • l) 1 le1· ~v dl • 1 ,· r ~: IJI·~ 

~GS . . • , Ill) jo.nvh:i· · \-; j t~ " l: ,• t . 

1 tin cour;a.nt ) • 7 0[0 1 " " 
1 

;ln prùcluln) 7 0 (0 

1 

.. i 
...;h,!-lin de {c\· 7 0[0 lo;r Jam·j,.,. • lur juilL ~ ; 

:\.1 •l.l t !lphw-l'a-
..:iul. gnrunl.l 0 Otll 

1

::2 uul • :!~ !:lbb ' 
D<~ i ra. v.n, . 7. U[O ~ j ;I.H'r ie:· • S. juill<Jt. l 
Jl .;.Uto·! ' a.dltl. . s 0[0 ji .:r llvl11 • te;r !Ha·, . 
0 •1l . .. \1~jlt..U.64 10 OtU tt ia.nvwr - li j11illd; ! 
,L.c t l(l.lla ~sUJ.d, (tH4n~s v~s.ïea) •••• ~ 

à--

Il -: -·· !\::! l i:.! 

t::J--S!llt:J 
7G - iii lt8 

il, ::·td 1:~ .'": l-i 

80 112 SI -

:J7 - · · Wi -

LE PROGRÈS ÉGYPTIEN 

COURS PES MONNAIES 

GuinP.a anglais~~ , . ~l7 :Z0/1,0 

tt ègyp!ÎCllll<!. '100 
c·( l'USSt~ . . . . . . 7~) ·1 H/ .W 
u: sla ndHluliuc 8ï 30i 40 

Pi(!Cf~ cie '2:> î;·: tttes 77 Oli / 40 
~, ... • [ \ t , .. ··- " o ..:;t :cp:lll r11p . .- 11 r . Fl .>' l ' ... 
}Ied!idi ù d'at ·g·ellt. 1 n :n;.~o 
Collotl'tLt;S .. . .. . '2:) ~8/-lO 

Piè,·P. de 5 F1·:mr;s ·1 ~) 10/10 

Tallnt·i russe . . . . . 14. ~7/-1:0 

.Ali JO 

"0/'.0 
·10/ 10 

7t -10 
'2 :>/ .w 

R'!t-0 
~~~ 0 

La S(! c·i(· k · ADHr 'TfCO OBIEN
TAf.E ; t l'l : oti 1;( ~Ul' <k· f;Jirt~ ('Onnai1re 
au Pu b lie c; u ( ', p nr su ii u d n no u
Y~a i.l\. ac ( ·o1·ds a \ 't.'e l c ~o~ n · P rn ern en t. 
Itali e n, su:) nu\·ires feront dé~~orrnni~ 
es~alt~ nu po ~ ·t: d'A:--.:r.o1·~z.; et (j i ln 

17

1'1!-...r.'' Il(_'.e •1' ·\l{'~·')n<f•• = .. , '' .l' le..· · •·a''" •., .. " \ - \ • - A . 0 1 i ' • , , (' l .. ) j ' ! li . ' 1 L .-, 

~uu ~; - agu nc·t~:) du Caire Pt de S : :{~ z 

fH'ü!ldt'O IH lt~~ passager·s et le.s P.il:it'

e l lé.Jndi ~; .,'s à (:es in~tt.i ~; n d'..\ ~ coî\;:, 

au~si l; L• !; que i 'OUr Dl ~ r : ;nlsr et. 
\ ! l•' :--: J S r.• 

... ., • l ' • 

Prix d1~:-. Pla ('. .. ~ .. :; po1u' !cs Pass 1ge1·s . 

·1re cbs.-2" cl as. -Pan t. 
d' Alexnndl'io ù Bl'indisi Ft· .27:S 200 90 

IJ à Aucone. • 300 210 Ç>i.) 

>> à Vcni ::n << 320 220 100 
De Bt·:ncl isi <l A11cone " 50 35 2() 

a à \' t'IIÎSO 

D' Aneone à Venbe 
70 
20 

30 
·1 0 

/. · ty t~ nt d' ,ilt:.crnu ! rie, 

HG NHY SIEVI!:KlNG. 

ASSOCIATION A Ll.\lE:~T :\ f nE 

AVIS 

L:.1 comtlli~sion aclmini.jlralivn de l'Associa
tion Alimentaire pl·t\,·ieltl ni.\J. le~ Snciètai1·cs 
que, par suite de la décision pris~ pn1· l'us!'em
!Jiée gc!n~t·ale du H noùl ·t8G9 1 l'association 
alimeuta~t·e est r.n liquidation et la commis
sion a<lmiuistJ·ati,·e cesse ses funclions pour 
·pt·enclt·e celle de) liquidateut· de l'Assoeiation 
Alimentair·e. 

En eonséqucnco, le comité liC]uidateur a 
l' houueut· d' i Il fut· mer 1 o ulc3 les perso unes qui 

auraicul quelques comptes à régler a\'ec l'As_ 

sociation Alimentaire, qu'èlles sont t~HuP.s de 
présenter leurs cn!an(~ !lS dt~ en jottr· au 15 Dé

cemlH·e proeltain,<lélai après lcquèl tout règ-le
ment sera leL·ndné . 

.. ~l<:xaudl'ie 1:! l\"(lvemurc ·1 860. 
PDUI' le Cornit é lirptid:I!Cttl' 

{ Sigwf) : Sw: B.\HI\En. 

CESAJ\E CAHI'I. 

A. MEILLON 

ETABLISSEMENT HYDRO~mNERA L 
DK 

POUGUES-LES-EAUX Ni!vr~ 

ùécla1·t!Cl d' iulén~t public pat· Jécret impérial 
du i août 1860 . 

EAu Au: .. \Lli\'E, fl! rru;;inense, iorlée et ga
zt ~ uzP, ::lpt!riti,·<! d l't ~· ·unstitua11te or1lonnée 
dPp11is t:-ois sii~1 : lt !S p:tr lt!s Ill i ':,l. :~ins et em
ploy<~n ayc~ llll Sll<-c(~:-; t:ollslal:! dans les mala
dil•:; dr·s YllÎf! digc•sLi,·es, llrirt ; lin~ s. géuitales et 

a!l't!e! ÎtJIIS de satl~ . 

Ces P.anx ::;'e:\pt'!tli e nt l'ar· ~ ~aisses de 30 
houteillcs ( •~ 11 tri!s bt!Jtt ,·erTe )-

sc d t.:/it'l' des suhstiltiiÙIJu; et f:.riger le nom. 
.Je fa .'iiJUI'I:C SltJ' l' elÙfllt'l/C l'OSe, .\'Ur fa 

capsule et S'lU' le !Jourlwn . 
Fcs f:ea 

PRIX de la CAISSF: de 30 nell~ tl 1 

Il t · 11 7~ effectifs « v ou e1s e . . . . . . . - ·:> , 

p A.STILL E3 DIGESTIVES 

S E L~ pc:~n· ll ,o.x:.:s STlMUI.A.:-;·rs 

Le Houle~tl 
Se (:ù;it.!r de~ ~tHttrl~ f; ; ço;li <~l exir;-m· Je ·uom 

de La ·,· :,!U't'<: ~-. t Le'., cr, les rn ;inrues et le ,, ' 

c swlrole cle la Socidié de Putt :]fi!Js~ut· tous le:; 
produit:.; . 

S ·~dresser· pour ll ".litet· ~~ Mr P 2 R AG ALLO 
( S::~l.Jin) seul (L.!pù.iil,;,;-e à ..\le:nnrlrie (Egrpte. 

CORBET. 
55, rue P:l radis 55, 

MARSEILLE. 

G R..:-\..ND ENTREI_)Or.r 
ne l\L.: ub!es Neufs ct ù'oceasion, l'i

eiH~s et ord i nai i'CS, Meubles en bois 
sculpté, marqueterie, incrustation 

cuivr·e e!. bois noir, etc. 

AM EUBLE fvfENTS Cûf,1PLETS 
pou1· Salon, ChamlH·e, Salles à rnauger, Bureaux 

&c. eu uui:j de pu issalldre, acajou, IIOYOI' fan-

ta sic, &c . 

SIÈ }ES ET SOMMIERS ÉLASTIQUES 

GLACES, PENDULES, LUSTRES. 

N .B.-L .. s achatd. faits dans de bonnes con

ùi ti ons, penne ttc ut ùe veuc.lrtj à prix 1·éd ui ta. 

EXPOR"r.ATION 

AU PLAT DORÉ 

Rue de /:J:.~glise Anglaise. 

PflRCELAINES. F AIENCES. CRISTAUX 
ET AUTRES ARTICLES 

DES i\JEILLEUClES FABIUQUES DE FRANCE 

Le Proprie'tairfl Gérant E. JACQùll't. 

------------------------------------------
General Printit,g O(fic~. Maison Abro. 
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